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Depuis le Haut Moyen Age des inhumations ont été effectuées à l’intérieur des églises suivant d’anciennes 
traditions et malgré de multiples conciles qui tentaient de les interdire.   Les  textes confrontés aux résultats des 
fouilles archéologiques démontrent que les ordonnances des autorités ecclésiastiques ont rarement été respectées.   
L’ inhumation à l’intérieur de l’église est une coutume propre  aux catholiques-romains. 
L’église de Pellevoisin fut probablement construite ou reconstruite au début du XIIe siècle à l’emplacement ou à 
proximité immédiate d’une église carolingienne. Des briques historiées représentant notamment une sirène-
poisson , des modillons1 de terre cuites , des sarcophages en pierre furent découverts lors d’importants travaux de 
restauration effectués à l‘intérieur et aux abords de l’église de 1873 à 1875.  Les briques historiées furent 
publiées en 1879 par L. Roubet  qui les attribua à la période antique. 
Tous ces vestiges sont malheureusement perdus,  mais quelques briques historiées et un modillon qui étaient 
conservés au presbytère avaient été photographiés par Eugène Hubert, archiviste du département de l’Indre 2. 
Plus tard les briques furent étudiées par plusieurs spécialistes du Haut Moyen Age qui démontrèrent qu’elles 
appartenaient à  la période carolingienne Vieillard-Troïekouroff M. (1969), Leclercq-Marx J. (1997).  
Des sépultures sous tuiles ont également été découvertes, deux tegulae
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 qui étaient également conservées au 

presbytère peuvent en provenir , ce qui témoigne de la présence probable d’un édifice paléochrétien de la fin du 
Ve ou du VIe siècle. 
Au début du XIIe siècle l’église dépendait de l’abbaye Bénédictine Saint-Sauveur de Villeloin en Touraine 
(Villelouin-Coulangé  Indre-et-Loire) . Dans une charte de l’an 1162, (n° CXXIV) L’église de Pellevoisin 
« Ecclesiam Sancti Petri de Pelavicino » est citée par Pierre , Archevêque de Bourges dans laquelle il énumère 
les églises de son diocèse appartenant à la même abbaye (Abbé Denis 1911, p.138). Il s’agit à notre connaissance 
de la mention la plus ancienne de l’église . 
Depuis très longtemps les fidèles cherchèrent à être inhumés dans les églises au plus près des reliques des 
martyrs et des saints. Contrairement à l’antiquité où le monde des morts était séparé de celui des vivants, au 
Moyen Age l’église et le cimetière consacré qui l’entoure sont étroitement liés. Au début du IXe siècle seuls les 
évêques, les abbés, les prêtres et laïcs de mérite pouvaient être inhumés à l’intérieur des églises, ce privilège fut 
ensuite progressivement étendu aux laïcs fidèles, puis aux laïcs dévoués, aux patrons, desservants et à toute 
personne en faisant la demande sous condition de versement d’une aumône et après accord de l’évêché. 
Les autres fidèles étaient inhumés dans le cimetière paroissial qui était réservé aux seuls chrétiens. 
 A Pellevoisin , les premières inhumations dans l’église ont probablement été effectuées dès le début du moyen 
âge. 
Le recensement des inhumations a été réalisé à partir des  registres d’état civil de Pellevoisin numérisés par le 
service des archives départementales dont les plus anciens datent de 1638, quelques informations proviennent 
des notes d’Eugène Hubert archiviste de l’Indre. Plusieurs ouvrages cités à la fin de cet article ont également été 
consultés.  
Au total 74 inhumations ont étés recensées mais elles furent beaucoup plus nombreuses car il manque toutes les 
informations antérieures à 1638.  Plusieurs registres comportent des lacunes et les curés ne précisaient pas 
toujours ou pas du tout le lieu de l’inhumation ; c’est le cas des curés Kellyre durant les années 1670 à 1704 , 
Aubepin de Villepied de 1754 à 1771, Rollin de Fougerat de 1779 à 1792. La première inhumation enregistrée 
date de 1638 et la dernière de 1775. L’église de Pellevoisin comme certainement la plupart des églises de France  
était devenu un véritable cimetière .  
Les personnes qui eurent le privilège d’être inhumées à l’intérieur de l’église étaient majoritairement  des nobles,   
les autres probablement des personnages importants et /ou de généreux donateurs mais on trouve également des 
personnes de condition  modeste, on remarque notamment plusieurs domestiques des seigneurs du Mée. 
Les emplacements des inhumations  sont parfois  indiqués,  le chœur était  réservé aux seigneurs du Mée, la 
proximité des fonts baptismaux à la famille de Maussabré de Villablin , la nef est mentionnée pour trois 
inhumations mais les défunts n’appartenaient pas tous à la noblesse, la proximité de la petite porte pour un 
maçon. 
On remarque que les sépultures sont situées dans des zones de passage, probablement pour qu’on  les remarque. 
Actuellement aucune dalle funéraire n’est visible car le sol de l’église est entièrement cimenté . 
Au cours de la  période pour laquelle nous disposons des registres le nombre d’inhumations est en moyenne de 
trois ou quatre par an. Elles étaient peut être  limitées en raison de la faible surface de l’église  mais il pouvait 
aussi s’agir d’un choix de l’inhumé ou de la famille du défunt.  

                                                 
1  élément d’architecture qui sert à soutenir une corniche 
2  Eugène Hubert archiviste du département de l’Indre de 1895 à 1931  
3  tuile plate utilisée dans l’antiquité pour couvrir les toits 



Ainsi plusieurs membres de la famille de Maussabré de Villablin sont inhumés dans le cimetière paroissial : 
Marguerite de Maussabré le 05/01/1730, Etienne de Maussabré le 15/01/1732, Edmond de Maussabré, le 
27/06/1733, Louis de Maussabré, le 09/01/1739,  alors que d’autres ont fait le choix d’être inhumés dans l’église. 
Si pour une bonne partie des personnes inhumées il s’agissait d’un choix pieux c’était aussi et surtout pour 
d’autres  une façon de marquer leur supériorité sociale. 
Par exemple  le 6/05/1606 Edmond de Menou  obtint de son frère aîné Jacques de Menou, l’autorisation de faire 
mettre un banc dans l’église de Pellevoisin, de l’autre côté du sien, à un demi-pied au dessous, et d’y avoir sa 
sépulture : concession qui cent cinquante ans plus tard, donna lieu de la part de ses descendants, à des prétentions 
qui furent repoussées avec succès par le seigneur du Mée (Preuves de l’Histoire de la Maison de Menou  p.133). 
Le 8/03/1766  Edmond de Menou reçu une lettre de Mr de Montbel annonçant que, après l’avis de son conseil, il 
renonçait à la prétention d’avoir des droits honorifiques dans l’église de Pellevoisin (Preuves de l’Histoire de la 
Maison de Menou p.151) 
Du 21/09/1743 au 2/11/1743 l’église et le cimetière de Pellevoisin furent interdits de cérémonies religieuses mais 
on en ignore la raison. 
 
: 

Liste des personnes inhumées dans l’église  
date nom Titre, profession , autres 

informations  

âge emplacement n° A.D. 

19/04/1653 Pierre JACQUIN  ? non précisé 273 

18/05/1653 Monsieur DORMOY  ? non précisé 247 

10/08/1653 L’enfant de Joseph [SAINETOURS]  ? non précisé 248 

28/05/1654 Maria CHEVALIER   ? non précisé 248 

25/11/1654 Pierre LAFONT     
07/12/1654 Jehanne CHARROTS  ? non précisé 249 

09/08/1656 L’enfant de Joseph [SAINTOURY]  ? non précisé 251 

27/08/1656 L’enfant d’Antoine TROTIGNON  ? non précisé 252 

06/03/1657 Melle de [LESPINASSE]  ? non précisé 252 
07/10/1658 Charles TROTIGNON  ? non précisé 254 
23/09/1659 Anne BARDOUIN Epouse † Charles TROTIGNON ? non précisé 255 
12/06/1660 Melle de ….  ? non précisé 256 
12/09/1660 Melle LE DUPRE     
24/10/1660 Michel…  ? non précisé 256 
11/04/1661 Antoine TROTIGNON  ? non précisé 257 
20/04/1661 La femme de † TROTIGNON  ? non précisé 257 
23/04/1662 Jacquette CHARROTZ Femme de † FIACRE ? non précisé 260 
28/04/1662  Melle de HERNEVILLE  ? non précisé 260 
03/051662 Mr [BRIID]  ? non précisé 261 
12/09/1662 Marie  … femme de Jacques GAUTHIER ? non précisé 262 
02/10/1662 Mr de MAROLLES  ? non précisé 262 
25/04/1663 Melle de la VERNEUILLE  ? non précisé notes  E. H. 
23/05/1663 Fils de † Guillaume … Ecuyer sgr de PUYGIRAULT ? non précisé 264 
20/12/1663 L’enfant de Louis [GAUDY]  ? non précisé 265 
12/06/1665 [Perine ]NAUDET  Femme de Josay [CASSAULE] ? non précisé 267 
28/09/1665 L’enfant de …[CASSAULE]  ? non précisé 267 
20/11/1665 Fille de Josay NAUDET  ? non précisé 267 
21/02/1671 Louis de MAUSSABRE Fils d’Honoré de MAUSSABRE ? non précisé 302-303 
25/11/1671 Charlotte CHEVALIER Haute Damoiselle   22 ans non précisé 315 

19/05/1674 Alexandre CHEVALIER  écuyer  sgr de La Chesnais 55 ans non précisé 129 
14/02/1675 Fille de Louis G…et Françoise 

BONNEAU 
Ecuyer , sgr des Jarosses ? non précisé 134 

01/04/1675 Louis de MENOU Chevalier, sgr de Pellevoisin ? Chœur 135 
25/01/1676 Jean [GAULTIER] laboureur 52 ans non précisé 140 
23/03/1676 Marie CHEVALIER Fille de † Alexandre CHEVALIER  20 ans non précisé 140 
03/12/1676 Michel [LAMBIER]  25 ans non précisé 138 
04/12/1676 Marie BERNIER  55 ans non précisé 147 
17/02/1677 Elisabeth [CHESNON]  74 ans non précisé 150 
14/03/1678 Marie MERY Epouse Mr LAFONT ? non précisé 157 
20/10/1680 Jacques de PUYGIRAULT Ecuyer, sgr des Barreaux 40 ans non précisé 176 
30/10/1680 Anne d’ARNA  Vve de Jacques de PUYGIRAULT ? non précisé 176 
08/12/1683 Marguerite ARNAULT  Vve Alexandre CHEVALIER ? non précisé 194 
25/02/1684 illisible Fille de † Gatien GAULTIER ? non précisé 197 
06/05/1689 Marie CHEVALIER   77 ans non précisé 225 

17/05/1691  Francois CHEVALIER  Ecuyer  25 ans non précisé 238 



15/01/1692  Pierre ….. Domestique de Melle du Mée 70 ans non précisé 241 

09/04/1700 Marie de MAUSSABRE  Femme de Louis de MENOU 
chevalier, sgr d’Entraigue 

27 ans non précisé 61 

31/08/1700 Catherine [LOURBOT] Femme de Jean [PERSIL] 55 ans non précisé 65 

15/06/1703  François de MENOU Chevalier, sgr de Pellevoisin 65 ans Chœur 91 
26/05/1704 illisible  Femme de Pierre GRANGY notaire 

royal 
45 ans non précisé 96 

24/09/1707 Jeanne d’ASSY  Vve François de MENOU   51 ans Chœur preuves 
28/12/1707 Blaise PASCAUD maçon 35 ans proche petite porte notes  E. H. 
19/10/1709 Honoré de MAUSSABRE   proche des Fonts notes  E. H. 
11/03/1713 Louis de MENOU  Sgr d’Entraigue  Chœur notes  E. H. 
10/10/1716 Vve Honoré de MAUSSABRE  70 ans proche des Fonts notes  E. H. 
21/05/1727 Catherine GIRAUD Vve BOISBOURDIN 60 ans non précisé 16 
19/11/1727 Pierre LAVALLEE  Domestique au château du Mée  non précisé 17 
30/11/1727 Silvain HYVONET  Domestique au château du Mée 72 ans non précisé 18 
15/10/1729 Anne BOUSSIN  80 ans  non précisé 33 
23/04/1730 Léonard FOUQUET meunier au moulin du Mée 32 ans non précisé 40 
10/05/1730 Jean LACLEE  Domestique au château du Mée 30 ans non précisé 41 
22/08/1730 Léonard Grégoire FOUQUET Fils de Léonard, meunier 2 mois non précisé 43 
05/11/1731  Jean BLANCHET  Fils de Jean BLANCHET tailleur de 

pierres 
15 ans non précisé 50 

24/03/1733 Marie DAUTAY Vve Louis de Menou 63 ans non précisé 64 
21/04/1737 Denis [CHAUMAY] Domestique au château du Mée ? non précisé 103 
19/10/1739 Catherine BOURDIN Fille de Jacques BOURDIN  26 ans  non précisé 136 et 112 
19/09/1741  Edmond de MENOU Chevalier sgr de Pellevoisin 60 ans  Chœur 132 et 162 
28/03/1749 Mr Girauld CABRESPINE Curé de Pellevoisin 66 ans non précisé 47 et 220 
27/09/1749 Marie de MAUSSABRE  22 ans  non précisé 50 
19/06/1750 Anne de Menou Fille de Louis de MENOU  58 ans non précisé 232 
31/08/1770 Dame Marguerite LOCATALLE Veuve Pierre BAUDET 60 ans non précisé 245 
27/04/1774  Jeanne AUDAIS  Vve Jean DETRE 71 ans non précisé 480 
18/05/1775 Marguerite CHEVALIER 

De la Chenaye 
Epouse en secondes noces de 
François DEPONT laboureur 

50 ans nef 494 et 308 

22/071775 Anne JENVOIS  Fille de † Jean, journalier 21 ans nef 496 et 309 
25/12/1775 André BATAILLER Marchand , époux Anne CHOTTIN 65 ans nef 314 et 500 

 

 
En 1876, pour des raisons sanitaires il fut interdit de procéder à des inhumations à l’intérieur des églises . Seuls  
continuèrent à bénéficier de ce privilège les archevêques, évêques, curés, patrons des églises, hauts justiciers et 
fondateurs des chapelles . 
Il fut demandé aux communes dont les cimetières se trouvaient dans l’enceinte des habitations et pouvaient nuire 
à la salubrité de l’air de les déplacer en périphérie en vertu des ordonnances des archevêques et des évêques 
diocésains  (Louis XVI , roi de France 1776). A la révolution la propriété des cimetières paroissiaux fut 
transférée aux communes qui en assurèrent la gestion et il fut ordonné la suppression des cimetières intra-muros.  
Ces directives furent  confirmées par Napoléon 1er  le 12 juin 1804 . Les anciens cimetières paroissiaux  furent 
fermés et devaient être laissés en l’état ou ils se trouvaient pendant une durée de 5 ans avec interdiction d’y bâtir 
des maisons . 
Sur la place de l’église de Pellevoisin un petit calvaire et une pierre tombale sur laquelle est gravée une simple 
croix chrétienne sont les seuls témoins de  l’ancien cimetière qui entourait l’église. 
 

 

Nom de quelques  curés de Pellevoisin 
Jean de La CHAMBRE  1461 (preuves histoire Maison de Menou) p. 119 
Godemar de MENOU religieux de l’abbaye de Miseray, également 
prieur de Saint Martin de Cloué 

1516 (preuves histoire Maison de Menou) p. 125 

Jacques HILAIRE  (fils de Pierre HILAIRE et Marie de MENOU) 1606 (preuves histoire Maison de Menou) p. 131 
Pierre NAUDET Avant 1638 09/1668 (notes H.B.) 
Antoine BONNET  10/1666 05/1670 (notes H.B.) 
Joseph KELLYE  1670 1704 (notes H.B.) 
THERET 1704 1722 (notes H.B.) 
Jean XAGUERRE  1722 (notes H.B.) 
Messire Girauld CABRESPINE Avant 1724 † 28/03/1479 
François de  MAUSSABRE 15/05/1749 18/04/1754 
Jean Baptiste AUBEPIN de VILLEPIED 16/05/1754 27/06/1771 
Henry COURRAULT DESPAGNES 19/07/1771 03/04/1779 
Jean Baptiste ROLLIN de FOUGERAT 
Condamné à mort le 19/10/1793 

13/07/1779 30/11/1792  
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